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Dimanche matin 27 novembre 2011     







     André Constant

PIERRES VIVANTES, PIERRE ANGULAIRE 
ET PIERRE D’ACHOPPEMENT  

(1 Pierre 2 : 4- 8)
(7e de la série dans 1 Pierre : 

Espérance pour demain, confiance pour aujourd’hui)

Introduction

Vous avez peut-être déjà joué à ce jeu où quelqu’un dit un mot et chacun doit immédiatement écrire ou dire à haute voix, l’association qu’il fait dans son esprit en entendant ce mot. Jouons à ce jeu un instant : si je dis le mot « temple », quelle est la 1re pensée qui te vient à l’esprit ?  Vous auriez pu dire : Oratoire St-Joseph, temple bouddhiste, temple des mormons à Salt Lake City, temple de Salomon, temple à Jérusalem, temple visité lors d’un voyage, église protestante, etc. Pour ceux qui appartiennent à Jésus-Christ et à son Église, dans le N. T., le temple représente 2 réalités: nous sommes le temple de Dieu, là où Dieu habite par son Esprit, et Christ lui-même par son incarnation, il est le nouveau temple, d’abord détruit, mais reconstruit en 3 jours (Christ est ressuscité!). 
Un temple est normalement composé à la fois de pierres, de beaucoup de pierres, mais également d’une pierre bien particulière, différente des autres. 

« Approchez-vous de lui, pierre vivante, rejetée par les hommes, mais choisie et précieuse devant Dieu, et vous-mêmes, comme des pierres vivantes, édifiez-vous pour former une maison spirituelle, un saint sacerdoce, en vue d'offrir des victimes spirituelles, agréables à Dieu par Jésus-Christ ; car il y a dans l'Écriture : Voici, je pose en Sion une pierre angulaire, choisie, précieuse, et celui qui croit en elle ne sera pas confondu. L'honneur est donc pour vous qui croyez.  Mais, pour les incrédules, la pierre qu'ont rejetée ceux qui bâtissaient est devenue la principale, celle de l'angle et une pierre d'achoppement et un rocher de scandale. Ils s'y achoppent en désobéissant à la parole, et c'est à quoi ils ont été destinés » (1 Pierre 1 : 4-9) 
Dans le cadre de notre série de prédications intitulée : Espérance pour demain, confiance pour aujourd’hui, nous avons examiné récemment les ressources que Dieu a mises à notre disposition pour vivre comme des saints : 
une parfaite espérance, une obéissance dans la sainteté, une saine crainte de Dieu dans notre conduite et sa Parole vivante et permanente, qui dure éternellement. Dans la suite du chapitre 2, Pierre nous exhorte à vivre comme des pierres vivantes dans un temple spirituel. Il nous présente des vérités très significatives sur Jésus-Christ et sur son peuple avec des métaphores ou des images de pierres : d’abord des pierres vivantes et une pierre vivante (vv 4 et 5), une pierre angulaire (vv 6 et 7a) et une pierre d’achoppement (vv 7b et 8).  
1. Pierres vivantes et pierre vivante (vv 4, 5) 
On se rappellera que l’apôtre vient de terminer cette section avec ces paroles au début du chapitre 2: « Si vous avez goûté que le Seigneur est bon! » (v 3). Le Seigneur nous a démontré tant de bonté par son sacrifice, par toutes les ressources qu’il nous a données pour vivre pour lui comme des saints, comme des élus qui ont une espérance certaine. Nous ne pouvons faire autrement que de nous en approcher, de nous tenir en sa présence. 
Pierre nous la décrit comme pierre vivante. C’est un peu paradoxal de voir que l’apôtre utilise comme image ce qui est à la fois solide, compact et résistant, mais qui pour nous est à la fois, inerte, sans vie, une pierre. L’ancien prénom de Pierre était Céphas. Jésus a changé son nom pour Pierre. Nous avons beaucoup de Pierre dans notre Église (j’aime dire de mon propre frère Pierre, que même s’il est plus jeune que moi, en réalité, il est vieux : on est vieux quand on a l’âge de pierre!). Jésus n’est pas une pierre morte, inerte, mais bien vivante parce qu’il est ressuscité d’entre les morts. Mais Pierre précise qu’il n’est pas un temple littéral. En lisant ces mots, les destinataires de cette lettre avaient certainement à l’esprit, le temple et le tabernacle sous  l’Ancienne Alliance. Il nous faut nous rappeler que le temple n’était pas le moyen que les hommes avaient inventé pour s’approcher de Dieu comme c’est le cas dans de nombreuses religions, où on construit des temples avec des autels pour adorer les dieux et les idoles que les humains se sont créés. Le tabernacle et le temple étaient le lieu où Dieu se manifestait. 
C’est là où le pécheur avait la grâce de pouvoir s’approcher de Dieu par un système de sacrifices que Dieu lui-même avait ordonné. C’était le centre de la révélation de Dieu lui-même où par les holocaustes, le péché était pardonné et où on louait et célébrait l’Éternel. Ainsi, Jésus est la pierre vivante qui à la fois, a été rejetée par les hommes, mais choisie et précieuse devant Dieu. Par son sacrifice, Christ est devenu le nouveau temple, un temple spirituel, pas un temple avec des pierres mortes, mais construit avec des personnes rachetées, des pierres vivantes, qui elles aussi sont passées par une résurrection, une nouvelle vie. Comme pierres vivantes, nous nous édifions pour former une maison spirituelle, une famille où Dieu réside et manifeste sa gloire. L’apôtre Pierre superpose les  métaphores : nous ne sommes pas seulement des pierres vivantes dans ce temple, mais nous sommes aussi des prêtres, un saint sacerdoce, pour offrir des victimes spirituelles, agréables à Dieu par Jésus-Christ. Connais-tu la première victime spirituelle que Dieu veut te voir offrir? C’est toi! 
 « Je vous exhorte donc, frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de votre part un culte raisonnable » (Romains 12 : 1). Par Christ, notre souverain Prêtre, nous avons accès dans la présence de Dieu partout et par notre service et nos louanges, nous lui offrons des victimes spirituelles (voir Hé 13 : 15, 16). Christ bâtit son Église par chacun de nous, ses pierres vivantes. N’oublie jamais que si tu es une pierre vivante, c’est parce dans sa grâce, le Seigneur Jésus t’a sorti de la carrière du monde et a bien voulu t’utiliser comme matériau pour édifier son Église.  Il est occupé à te tailler (peut-être en te faisant passer par des difficultés). Il aplanit nos côtés pour nous permettre chacun de remplir dans l’édifice, la fonction prévue par notre architecte.  Chaque pierre a sa place dans le plan de Jésus pour être utile.  Chacune est placée à côté d’autres pierres et elles se frottent mutuellement pour former l’Église.  Dieu ne nous a pas taillés tous de la même façon ou avec la même forme.  
Des pierres bien taillées, mais qui sont dans un tas ne forment pas une maison ou un édifice.  Pour en faire un édifice, le maître architecte, l’artisan par excellence doit les disposer de façon à ce qu’elles forment l’édifice. Comme la pierre la moins visible dans un mur, comme le grain de sable dans le mortier, le croyant ou la croyante le moins en vue, le plus humble qui passe inaperçu, est indispensable à la stabilité de l’édifice. Chacun a sa fonction.  Si on est encastré dans un mur, personne ne peut nous en arracher.  Ainsi, nous sommes des pierres vivantes appelées à nous approcher de la pierre vivante par excellence, Jésus notre temple et à le servir avec tout ce qu’il nous a donné. 
2. Pierre angulaire (vv 6, 7a)
Pierre poursuit dans notre texte en citant Ésaïe 28. À l’époque, le prophète Ésaïe s’adresse aux princes et aux conducteurs de Jérusalem qui croyaient qu’il était impossible que la ville sainte soit détruite un jour. Après tout, Dieu l’avait choisie, il avait promis qu’il y régnerait pour toujours. 
En exil, alors qu’Ézéchiel s’adresse aux juifs déportés, ils refusaient de croire que le temple soit détruit, ce qui signifierait, plus aucune espérance, plus de destination à laquelle soupirer lors du retour en Israël. En fait, Dieu prévoyait un autre temple avec une autre pierre angulaire. Christ est cette pierre précieuse, choisie par Dieu lui-même. Nous savons que l’Église est d’abord bâtie sur Jésus-Christ qui en est la pierre de l’angle (ou la pierre angulaire).  Dans un édifice, la pierre de l’angle fait partie soit des fondations ou elle est au premier niveau. Elle contribue à la stabilité de l’édifice.  C’est elle qui fixe la droiture et l’angle de chaque mur extérieur.  Selon des recherches archéologiques, on estime que la muraille sud du temple de Jérusalem avait une pierre angulaire qui était en fait un bloc énorme de 12 mètres de long.  C’est toute une pierre angulaire.  Pour l’Église, il était nécessaire d’avoir une pierre angulaire d’une solidité et d’une droiture incomparables.  Jésus lui-même était le seul candidat possible pour être cette pierre. Aucun être humain pécheur ne peut prétendre pouvoir exercer ce rôle. 
Celui qui place sa confiance en cette pierre ne sera pas confondu. C’est un honneur pour celui et celle qui croient. Elle est une pierre vivante précieuse. Mais, malheureusement, plusieurs rejettent cette pierre, et pour eux, elle devient une pierre d’achoppement. 
3. Pierre d’achoppement (7b, 8)   
Ceux qui rejettent Jésus-Christ, se butent sur un rocher de scandale, une pierre qui les fait tomber, une occasion de chute et de ruine. Ce texte est une citation du Psaume 118 : 22. Comme les juifs qui ont rejeté les prophètes et le message de repentance que Dieu leur envoyait, ceux et celles qui rejettent Christ le font en se frappant contre un mur. Jésus les dérange. Quand je suis venu à Christ lors de ma conversion, il a fallu que je frappe un mur dans ma perdition. L’Évangile était abrasif et le message de Christ m’a scandalisé. Gloire à Dieu, pour moi, Christ  est devenu non une pierre d’achoppement, mais une pierre angulaire, vivante. Mais ceux qui sont rebelles et qui persistent dans leur désobéissance,  continuent à voir en lui un rocher de scandale. Ils refusent de croire dans le vrai Jésus.  On se souvient que Jésus a posé une question importante à ses disciples : « Au dire des gens, qui suis-je, moi, le Fils de l’homme? » Après avoir entendu leurs réponses, il a ajouté, « Mais vous, qui dites-vous que je suis? » Ces questions sont tellement actuelles parce que les gens veulent un Jésus à leur image, selon leurs goûts. Il existe toutes sortes de Jésus en 2011, sans qu’il s’agisse du véritable Jésus que la Bible nous décrit. Jésus est populaire et il en existe différentes versions : 
· Le Jésus républicain chez nos voisins du sud, qui s’oppose aux impôts, a des valeurs familiales et qui défend farouchement le droit de porter des armes. Le Jésus démocrate est quant à lui, contre Wall Street et Wal-Mart.
·  Le Jésus thérapeute qui aide les gens à faire face aux épreuves de la vie, qui guérit notre passé et nous rappelle sans cesse que nous devons cesser de nous culpabiliser.

· Le Jésus Starbucks qui boit du café équitable, aime les conversations à teneur spirituelle,  conduit une voiture hybride et fréquente les festivals de films. 
· Le Jésus à l’esprit ouvert, qui aime tout le monde tout le temps, sauf quand les gens ne sont pas aussi ouverts que ceux qui croient en ce Jésus.
· Le Jésus « Touchdown » qui aide les athlètes à courir plus vite, lancer plus loin et sauter plus haut que les non-chrétiens, en prenant bien soin de faire un signe vers le ciel et une danse, et qui détermine le résultat du Super Bowl.

· Le Jésus martyr, un homme bon qui est mort cruellement et injustement et pour qui on a de la pitié. 
·  Le Jésus gentil, qui était doux et humble, avec de longs cheveux flottants, de belles pommettes, marchant nus pieds, avec une écharpe, ressemblant à un allemand. 
· Le Jésus hippie qui comme John Lennon, enseigne à tout le monde de donner une chance à la paix, qui imagine un monde sans religion ni enfer, et qui nous rappelle que tout ce dont le monde a besoin, c’est l’amour (All you need is love!).

· Le Jésus yuppie qui nous encourage à atteindre notre potentiel maximum, à décrocher la lune et à nous procurer un bateau.
· Le Jésus de la spiritualité qui hait la religion, déteste les Églises, les pasteurs, les prêtres et les doctrines. Ce Jésus préférerait que nous trouvions le dieu intérieur que nous avons ou que nous sommes. 

· Le Jésus banal, bon pour les promotions et les rabais de Noël, pour les cartes de souhaits et pour les prédications médiocres. Il inspire les gens à croire en eux-mêmes et les élève pour marcher au sommet des montagnes.

· Le Jésus révolutionnaire qui enseigne la rébellion contre le système et le statuquo.
· Le Jésus gourou, un enseignant sage et inspirant qui croit en toi et qui t’aide à trouver ton vrai centre!
· Le Jésus bon exemple, qui te montre à aider les gens, à changer la planète et devenir un meilleur être humain. 
Voilà certains des divers Jésus que le monde se donne. Et il y a Jésus-Christ, le Fils du Dieu vivant, qui n’est pas comme les autres fondateurs de religion et prophètes autoproclamés. Non pas un Dieu au service de l’humanité avec des miracles et trucs de magie, mais celui qui a été annoncé depuis des millénaires, promis et attendu : le descendant d’Abraham, le Fils de David, le Messie, l’Éternel fait chair, celui qui était, qui est et qui vient, le but de la loi de Moïse, celui qui délivre les captifs, qui guérit les cœurs brisés, qui établit le règne de Dieu, qui libère les prisonniers, ouvre les yeux des aveugles, qui proclame la bonne nouvelle aux pauvres, l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde. Le Créateur de tout l’univers, incarné dans notre monde, qui accomplit parfaitement la loi, et qui efface l’acte rédigé contre nous. 
Ce Jésus n’est pas le reflet de mes désirs, mais il est le Christ, le Sauveur, le Seigneur venu prendre ma place sur la croix pour me réconcilier avec Dieu. Ce Jésus, parfaitement saint et plus terrifiant que je peux l’imaginer est digne de mon admiration, de mes louanges et de tous mes renoncements. 

Il est pierre vivante, pierre angulaire et pierre d’achoppement pour encore trop de nos concitoyens. 
Conclusion

En quel Jésus as-tu placé ta foi? Quel Jésus veux-tu servir et pour lequel veux-tu contribuer à l’avancement du travail de son Église? Quel geste concret pourrais-tu poser cette semaine pour exercer ton rôle de pierre vivante au service de Jésus?
Soyons de vraies pierres vivantes au service de la véritable pierre vivante, Jésus-Christ et son Église!
